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L’AIR DU TEMPS

Rétablissement

Le bruit court les rédactions : le pouvoir
envisagerait de remplacer l’École natio-
nale d’administration par l’Institut su-

périeur des fonctionnaires. C’est-à-dire, au
niveau des acronymes, remplacer l’ENA par l’ISF.
Disons que cela interpelle... Bêtise ? Provoca-
tion ? Vu l’équipe à Macron, on pencherait plutôt
pour cette dernière hypothèse. Du genre : vous
vouliez le rétablissement de l’ISF ? Eh bien,
voilà, c’est fait. µ

Gérard Streiff

Vidéos

DÉPÔT
DE LISTE
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COURRIER DES LECTEURS
"Toujours aussi bien et utile" A. Limousin

"Excellent, bises rouges" C. Belezy

"Bravo, continuons" C. Garabedian

Retour en vidéo
sur la mobilisation

contre
la privatisation

de ADP
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24 avril 19 h 30: Mee-
ting de Ian Brossat et les
candidat·e·s de la Bretagne,
Halles Martenot, place des
Lices, Rennes (35)
25 avril: Meeting au Parc
des Expositions, avenue
des Canadiens, Le Grand-
Quevilly (76)
25 avril: À notre santé.
Château de la Roseraie, 11
allée des Tilleuls, Carpen-
tras (84)
25 avril 20 h: Rencon-
tre avec Francis Wurtz salle
des Fêtes, Saint-Pierre-
des-Corps (37)
26 avril 19 h 30: Mee-
ting avec Ian Brossat,
André Chassaigne, Cécile
Cukerman au gymnase Ho-
noré et Jean Fleury, Cler-
mont Ferrand (63)
26 avril 19 h: Rencon-
tre avec Marie-Christine
Vergiat, députée euro-
péenne, et Émilie Lecroq,
candidate, Espace Culturel,
8 rue Lacepède, Épinay-
sur-Seine (93)
26 avril 19 h: Pour une
culture émancipatrice, Ma-
ryam Madjidi, Denis Lanoy,
Mina Idir, à la mairie d’Avi-

gnon (84), place de l’Hor-
loge
26 avril 18 h: Projec-
tion de JVeuxDuSoleil, de-
vant la gare, avec
Sébastien Jumel, François
Ruffin, Le Tréport (76)

26 avril 18 h 30: Bilan
de mandat de Patrick Le
Hyaric, Hôtel Best Western,
Ajaccio (20)
27 avril: Un moment
d’échange et de débat, po-
litique culturelle et soli-
daire, autour de Maryam
Madjidi, prix Goncourt et
candidate aux euro-
péennes, avec Vergiat
Marie-Christine, Cédric Van
Styvendael et Suela Ndoja
Dedaj, l’Autre Soie, CCO la
Rayonne, 24 rue Alfred-de-
Musset, Villeurbanne (69)
27 avril 13 h-
minuit: Fête de l’Huma-
nité Bas-Rhin, meeting
avec Pierre Laurent, centre
culturel Marcel-Marceau,
Strasbourg (67)
28 avril: Banquet popu-
laire salle des Fêtes de St-
Julien-les-Villas (10)
29 avril 18 h: Pourquoi
défendre la fonction pu-

blique? Avec Pierre Dharré-
ville et Gérard Aschierri,
Maison du tourisme de Mar-
tigues, salle Raoul Dufy
(13)

29 avril: Meeting avec
Fabien Rousselà 19h30,
Centre de congrès, 13 ave-
nue Albert-Sorel, Caen (14)

1er Mai: Manifestations.
Points de vente du Muguet

1er Mai: La fête du Viaduc
du PCF, place Allende à Mor-
laix (29)

1er Mai 18 h: Fête des
travailleurs et des travail-
leuses, avec Ian Brossat et
Pierre Laurent, place des
Grès, Paris 20e

1er Mai: Fête des travail-
leurs du Gâtinais, Centre de
loisirs Louis-Aragon, Châ-
lette-sur-Loing (45)

2 mai 18 h: Élections
européennes, parlons-en,
avec Fabien Roussel, salle
Goguillon, place de l’Église,
Bruay-sur-l’Escaut (59)

3 mai 18 h 30: Meeting
avec Ian Brossat, Salle de
sport Marcel-Jorion, Avion
(62)

ACTUALITÉ
AGENDA MILITANT

Pour connaitre davantage d’initiatives, consulter le site www.PCF.fr
http://www.pcf.fr/actions



Le programme de la liste « Pour l’Europe des gens contre l’Europe
de l’argent » est présenté nationalement ces jours-ci. C’est un
document de 28 pages dont l’introduction rappelle quelques

idées fortes : la liste conduite par Ian Brossat est la liste du monde du
travail ; elle porte opposition et une alternative résolues à la politique
de Macron ; le PCF est le seul parti français, représenté sans disconti-
nuité à la fois dans les deux chambres du Parlement français et au Par-
lement européen, à s’être opposé sans compromis à l’ensemble des
traités européens ; son projet vise une union des peuples et des nations
libres, souverains et associés pour coopérer (p. 3).
Le texte montre que «  l’Union européenne capitaliste roule vers
l’abîme » ; elle connaît une crise majeure qui a des impacts concrets
sur les peuples : autoritarisme, austérité, pauvreté, dégradation des
services publics. « Attention, note alors le document, les directives et
les règlements qui ont institué ces mécanismes autoritaires n’existent
que parce qu’une majorité de député·e·s les ont approuvés. » D’où l’im-
portance d’avoir des élus comme Ian Brossat et les candidats de sa
liste (p. 4).
C’est d’ailleurs le thème abordé ensuite (p. 5) : des élu·e·s communistes
indispensables au Parlement européen. Contrairement à une idée reçue,
le Parlement européen a des pouvoirs importants (politique, législatif,
budgétaire) ; et la prochaine mandature (2019/2024) aura un ordre du
jour chargé. Alors, « oui des élu·e·s communistes au Parlement européen
sont indispensables pour porter la voix de l’intérêt des peuples et des
travailleurs. »

Douze propositions
Suivent (p. 6) douze propositions pour la France et pour l’Europe, sur le
thème « L’humain et la planète d’abord ». Nous ne donnons ici que le
titre de ces propositions : un travail qui paie ; agir pour l’emploi ; un mo-
ratoire sur la libéralisation des services publics ; agir pour le climat ;
refonte de la PAC ; contre l’évasion fiscale ; refus de soumettre le budget
français à la Commission ; couper les liens Institutions/lobbys ; clause
de l’européenne la plus favorisée ; accueil des migrants ; sortie de

l’OTAN ; fin des négociations de libre-échange.
Page 7, sous l’intitulé « Contester et rompre avec les fondements de
classe de l’Union européenne », le texte avance une série d’arguments.
Par exemple : Remettre en cause les traités européens ? Oui. « Pour au-
tant, il n’y a pas à attendre que soient créées les conditions d’une re-
négociation des traités pour nourrir des demandes légitimes de
changements dont la réalisation passe par la rupture avec la logique
des traités actuels ! Ce sont les rapports de force qui déterminent les
changements réalisables. Les nouveaux traités suivront le moment venu
et intègreront les avancées réalisées. » Autre question : Sortir de l’UE
ou de la zone Euro ? Sortir de l’UE ne nous libérerait pas du capitalisme,
et sortir de l’euro pousserait à une surenchère généralisée et à une
guerre économique sans merci : « Pas de raccourci : il faut changer l’euro
et la Banque centrale européenne. » Concernant le projet européen, le
texte juge que les nations ne sont pas des cadres en déclin mais estime
que la réponse à la mondialisation capitaliste passe par l’articulation
entre des nations libres et de nécessaires coopérations, partant de la
double idée : les problèmes les plus urgents exigent des solutions in-
ternationales, et toute conquête d’un peuple est un levier pour la réa-
liser chez les autres.
Enfin, dans les pages 8 à 23, « Nos combats pour refonder l’Europe »,
sont précisées les grands propositions communistes évoquées plus haut
(travail, services publics, climat, etc.). Le document détaille chaque fois
le contenu des propositions (par exemple, concernant « un travail qui
paie pour une vie digne », on parle de la mise en place d’une clause de
non régression sociale, de la défense des revenus et des conditions de
travail, de l’abolition du statut des travailleurs·euses détaché·e·s, d’une
vraie politique pour la jeunesse ; en même temps, sur chacun de ces
thèmes, des encadrés rappellent ce que les députés communistes ont
obtenu ou défendu. Bref, un document utile, qui donne aux militants une
batterie d’arguments pour la campagne et qui montre aux électeurs
toute l’ambition communiste pour l’Europe. µ

G. S.
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Un argumentaire utile aux militants 
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Face à l’obscurantisme que veulent imposer les
réactionnaires dans notre société, elle milite pour
construire une Europe qui soit force de progrès

pour les femmes et les personnes LGBTI.

Une tribune pour les droits des LGBTI en Europe
Pour faire surgir la défense des droits des personnes
LGBTI dans la campagne et mobiliser la société, elle a
écrit une tribune parue dans Libération le 6 avril 2019 :
« Le 26 mai, votons pour une Europe arc-en-ciel ». Cosi-
gnée par une trentaine de personnalités du monde LGBTI
appelant à voter pour la liste de Ian Brossat, la tribune
porte quatre grandes revendications :
- Le droit au mariage pour les couples homosexuels dans
tous les pays de l’UE ;
- La reconnaissance des droits des personnes trans dans
tous les pays de l’UE ;
- L’ouverture de la PMA à toutes les femmes et aux per-
sonnes trans dans tous les pays de l’UE ;
- L’application de la clause de la personne LGBTI la plus
favorisée : niveler par le haut les droits des femmes et
des LGBTI en sélectionnant les lois les plus protectrices
et favorables dans chacun des États-membres pour les
faire bénéficier à tou te·s les citoyen·ne·s de l’Union eu-
ropéenne.
Le texte appelle à se mobiliser contre les droites ultra-
conservatrices et leurs politiques rétrogrades prônant
un retour à un système traditionnel patriarcal, où les
femmes et les personnes LGBTI sont considéré·e·s comme
des citoyen·ne·s de seconde zone – quand ils et elles ne
sont pas criminalisé·e·s.

Une militante lesbienne et féministe insatiable
En tant que militante lesbienne et féministe, Amandine
Miguel porte sans relâche la lutte féministe dans les
luttes LGBTI. Dès son arrivée à Paris, elle devient en 2007
membre de l’équipe de Cineffable, le Festival internatio-
nal du film lesbien et féministe de Paris. En 2012, elle re-
joint Osez le féminisme (OLF) dans le cadre de la

campagne « Égalité 2012 » qui interpelle les candidat·e·s
à l’élection présidentielle sur les enjeux féministes. Elle
devient rapidement membre du conseil d’administration
et responsable du groupe LGBT. En 2013, elle représente
OLF au sein de l’Inter-LGBT. 
2013 est une année historique pour les droits des LGBTI
en France avec l’ouverture du mariage et de l’adoption
pour tou·te·s (mais malheureusement le recul de la PMA
pour toutes). Amandine Miguel y prend une part très ac-
tive. Elle devient porte-parole de l’Inter-LGBT en charge
de la Visibilité lesbienne et membre du conseil d’admi-
nistration. Elle sera ensuite porte-parole généraliste de
l’Inter-LGBT jusqu’en 2016. En parallèle, elle est membre
active de FièrEs, l’association féministe lesbienne, bie et
trans. Elle cofonde deux collectifs dédiés à la visibilité
lesbienne : Gouinement lundi : la radio lesbienne et fé-
ministe (sur Fréquence Paris Plurielle - 106.3 FM) et le
Lesbotruck : le char lesbien de la Marche des fiertés LGBT
de Paris. 
Candidate aux élections européennes sur la liste de l’Eu-
rope des gens, elle entend porter les luttes LGBTI dans
la campagne. µ

PORTRAITS DE CANDIDAT.E.S
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Claire Cemile Renklicay
Plus je fréquente la liste, plus je suis fière d’en être
Claire Cemile Renklicay est dirigeante du Conseil démocratique des orga-
nisations kurdes de France, militante pour la paix et élue à Grigny (91).

C’est rien de dire que Claire Cemile Renklicay
a ces jours-ci un programme chargé. Lundi
soir, quand nous avons échangé quelques

mots pour CommunisteS, la dirigeante du Conseil dé-
mocratique des organisations kurdes de France reve-
nait d’un périple que l’avait menée en quelques jours
à Sète, Rennes, St-Malo puis St-Brieuc. Et cela peu
après un meeting dense à Gennevilliers (voir photos).
Dans ces différentes étapes, elle a participé à des
meetings, à des initiatives de fédérations ou à des
rencontres avec la communauté kurde. 
Il y a du monde dans tous ces rassemblements, dit-
elle. Les thèmes assez systématiquement abordés ?
La paix, la démocratie, la liberté, les réfugiés, les im-
migrés. « J’interviens également en tant que femme,
femme kurde. » Pourquoi elle a décidé d’être sur la
liste conduite par Ian Brossat : parce qu’elle en par-
tage les valeurs. « On a la même vision des choses,
on a beaucoup de points communs sur la démocratie,
sur le féminisme. Et puis, insiste-t-elle, la liste
« l’Europe des gens, pas celle de l’argent », c’est une
liste très variée, humaine, faite de gens simples, sen-
sibles, à l’image de la société. Ian Brossat est lui-

même quelqu’un de très accessible. Plus je mène cam-
pagne, plus je suis fière d’être sur cette liste. Plus je
fréquente les participants de cette liste, plus cela me
pousse à m’engager davantage. Un engagement poli-
tique et idéologique. » Claire Cemile Renklicay
ajoute : « Je viens d’une famille communiste qui a
connu de graves problèmes en Turquie. »
A peine le temps de souffler et déjà s’annoncent de
nouveaux rendez-vous : le 24 avril la journée de com-
mémoration du génocide arménien puis des déplace-
ments à Marseille, Avignon, Besançon, Macon... « Une
façon inédite aussi d’apprendre la France. » µ

Amandine Miguel
Amandine Miguel a 34 ans, féministe et ancienne porte-parole de l’Inter-
LGBT, elle s’engage aux côtés de Ian Brossat pour les élections européennes.
Au sein de la liste qu’il a rassemblée, elle porte les luttes LGBTI : la voix des
personnes lesbiennes, gay, bisexuel·le·s, trans et intersexes.



La dynamique est là. Après les Législatives, un réel
traumatisme dominait. La tentation était forte de
faire jeu blanc au profit des municipales. Comme si

notre score le 26 mai, même s’il ne dira pas seul l’état des
forces, ne pesait pas sur les municipales. Nos efforts, la
prestation de Ian ont créé cette dynamique. Notre souci :
l’abstention. À quoi le vote peut servir, il y a doute. Convain-
quons notre électorat plus que les autres le leur, nous ferons
la différence. 
Quatre questions méritent réponse. Premièrement, comment
prolonger luttes et colère ? « Carton rouge à Macron », OK,
mais la FI le dit aussi. Nous, c’est « Carton à Macron et à
l’Europe du fric  ». Car notre colère implique, pour être
conséquente, d’aller par exemple censurer le 26 la directive
contre les services publics. En PACA, Muselier (LR) veut livrer
les TER au privé grâce au ferroviaire de l’UE. Ce sera plus de
dividendes aux actionnaires et moins d’argent pour la sécu-
rité. On laisse faire ou on prolonge sa colère contre les
trains bondés et en retard ? Pareil pour l’emploi. À Cannes,
Thales Alenia Space veut supprimer 500 emplois : un vrai sa-
botage de l’Europe spatiale. On laisse faire ou on exige un
Airbus de l’espace ? Deuxièmement, affrontons positivement
la question : la changer ou en sortir. Urgence climatique, me-
naces de guerre, accueil fraternel des migrants ? La seule
réponse possible, c’est à la fois Europe et Humain d’abord.
Troisièmement, des députés PCF ou non à Strasbourg, ça

change quoi ? Tout ! Un exemple : le paquet ferroviaire. Au
combat de nos élus, d’abord isolés, il n’a manqué que 27 voix
sur 751 pour le rejeter. Quatrièmement, parlons aussi avenir
de la gauche. Pour beaucoup d’électeurs, ce mot a toujours
un sens. Il ne suffit pas de dire que nous, nous avons voté
contre tous les traités. Ne donnons pas l’impression d’exiger
un PCF plus fort comme préalable à la proposition d’une
perspective à gauche. Offrons aussi l’image d’un parti qui
dessine un espoir pour la gauche.
Quelle campagne pour le temps qui reste ? Nous recevrons
5 candidats, pour la couverture médiatique. Mais ce qui fera
la différence, c’est le travail de fourmi. L’appel de soutien
en est l’outil majeur. Dans ma section, à Cannes, 5 %, c’est
600 voix. Nous avons 400 coordonnées d’adhérents, amis,
signataires de pétitions, participants à notre Grand débat :
avec leurs proches, ce sont 1 600 électeurs potentiels. Un
exemple : le Dr Goncalves, l’oncologue candidat, sera devant
le CHC le 11 mai. Nous cherchions un contact dans l’hôpital.
Un camarade s’est souvenu qu’un médecin hospitalier avait
signé une de nos pétitions. Nous avons retrouvé ses coor-
données dans nos listes. Contacté, lui-même oncologue, il
accueillera son collègue et a signé l’appel de soutien. L’au-
rions-nous sollicité sans cette occasion ? Combien de cen-
taines d’autres voix sont encore en sommeil ? C’est ce travail
de fourmi qui fera 5 % le 26. µ
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FÉDÉRATIONS

Européennes

Un travail de fourmis 
fera la différence
Jean-Marie Langoureau, co-secrétaire départemental dans les Alpes-
Maritimes, plaide pour une campagne offensive et minutieuse.

“ Le 1er Mai, les communistes seront
dans toutes les manifestations
et présents dans des milliers de

points de vente du célèbre muguet des tra-
vailleurs, et porte-bonheur assuré. (...) De-
puis des dizaines d’années, les communistes
ont créé une tradition en vendant à leur voi-
sin-e-s , à leurs collègues le fameux muguet.
C’est un “stress” heureux pour préparer mi-
nutieusement les commandes, la table avec
ses affiches, appeler les camarades, se lever
tôt pour réserver le bon emplacement. Mais
c’est aussi l’occasion de pouvoir faire pro-
gresser la souscription pour financer notre
campagne, distribuer le 4-pages à côté de la
boulangerie, du tabac PMU, de pouvoir re-
mettre des cartes à des camarades qu’on
voit rarement, faire signer l’appel à voter et
pourquoi pas de proposer l’adhésion. Bref, ce
1er Mai est un incontournable de la proximité
des communistes. Un moment convivial de
partages, de multiples discussions et de vi-
sibilité.” µ

Denis Rondepierre
trésorier du CN

1er Mai
Un moment militant
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À L’INITIATIVE

Le prochain Parlement européen aura à débattre
dès l’automne du cadre financier 2021-2027,
test décisif quant à l’orientation de la neuvième

législature. Nous aurons à notre extrême opposé le
poids montant de ces alliances gouvernementales à
forte composante d’extrême droite. Déjà très
nuisible, l’intervention européenne des partis autori-
taires qui ont accédé au pouvoir s’en trouvera mécani-
quement renforcée. Dans le même temps, l’alliance des
gouvernements libéraux d’Europe du Nord, épaulés par
Macron ou Merkel, rivalisent dans l’ode à la libre entre-
prise. Cette nouvelle combinaison toxique doit être
mise en échec dès aujourd’hui.
Nous avons un premier axe de bataille à mener pour
rendre définitivement caduc le traité sur la stabilité, la coordination et la
gouvernance (TSCG) signé en 2012, qui prévoit des dispositifs drastiques de
contrôle des budgets des Etats et le renforcement de l’austérité. Ce traité
d’une validité expérimentale de 5 ans devait recevoir l’aval du Parlement eu-
ropéen avant le 1er janvier pour entrer dans le droit européen. Le vote n’ayant
pas lieu avant cette date, il sera soumis à la nouvelle Assemblée. Nous avons
donc besoin du plus grand nombre de députés qui non seulement s’y oppose-
ront mais débusqueront l’hypocrisie de celles et ceux qui choisissent déli-
bérément d’amputer le pays de crédits publics utiles.
L’actuelle Commission entend déjà restreindre, dans le cadre financier 2021-
2027, les moyens des trois grands piliers distributifs du budget communau-
taire qui représentent 70 % des crédits : le Fonds social européen+ (FSE+),
la Politique agricole commune (PAC) et le Fonds de développement régional
(FEDER). Ces baisses budgétaires sont motivées par l’affectation de moyens
financiers dédiés à la militarisation des frontières extérieures (FRONTEX) et
à l’embryon de projet de défense européenne. Ce sont des choix politiques
qu’il faudra mettre en débat et combattre.

Front commun de résistance
Rien que pour la PAC les coupes annoncées le sont à hauteur de 15, voire
30 % ! Une telle saignée aggraverait les vices du modèle agricole européen
et sonnerait le glas d’une agriculture paysanne : déjà, entre 2007 et 2017,
quatre millions d’exploitations ont disparu, soit une sur quatre. La tendance
lourde est à la concentration agricole portée par la libéralisation des prix et
de la production. Globalement il est incohérent de rationner les moyens de
la PAC quand l’évolution vers des cultures nourricières, une alimentation de

qualité exigées par les citoyens demande des aides à
l’installation, une taille d’exploitation moyenne et des
mutualisations de moyens. 
Notre objectif de réappropriation de la politique agricole
est évidemment contradictoire avec les négociations
commerciales en cours avec les géants agricoles. Et n’ou-
blions pas que les industriels de l’automobile allemande
pèsent de tout leur poids pour céder au chantage de
Trump : nos protections alimentaires contre les OGM et
les viandes traitées aux hormones, difficilement impo-
sées aux gouvernements, seraient troquées contre un
accord « d’apaisement commercial ».
Un autre enjeu immédiat de l’intervention politique dans
l’enceinte du Parlement et dans la mobilisation citoyenne

est de refuser la réduction des crédits du Fonds social européen (FSE). Là en-
core, l’actuelle Commission prépare des amputations importantes : elle en-
clenche une réforme dite « FSE + » qui fusionnera avec le FSE les fonds
comme le financement des actions dites « Initiatives Emplois Jeunes » ob-
tenues de haute lutte. Autre fonds européen concerné par cette fusion : le
fonds européen d’aide aux plus démunis (FEAD) qui organise une assistance
matérielle et alimentaire à 15 millions de personnes, et pour lequel je viens
d’organiser le 20 mars, avec le Secours populaire, une journée d’échanges et
de mobilisation à Bruxelles.
Sur le troisième grand domaine des politiques européennes communes, le
Fonds européen de développement régional (FEDER), le clivage se fait parti-
culièrement sur « la conditionnalité » du financement européen. Je poursuis
depuis six ans une opposition soutenue contre la Commission qui entend
conditionner l’accès aux fonds européens à l’application locale des critères
d’austérité. Or, il n’est pas seulement injuste de demander aux régions, aux
quartiers et aux populations les moins pourvues d’être les plus économes en
services publics. C’est un choix idéologique dangereux qui tire l’économie
européenne vers le bas et contribue à la montée en flèche de l’extrême droite. 
Au travers des clivages budgétaires, c’est à un front commun de résistance
et de propositions que les candidats de la liste portée par Ian Brossat ont à
s’atteler contre le travail de sape que mènent aussi bien Macron que Merkel,
Orban ou Salvini, pour une Europe des gens et contre une Europe de l’ar-
gent.µ

Patrick Le Hyaric
député européen

Budget européen

Premier axe de bataille

Le banquet populaire du PCF à
Bonneuil-sur-Marne c’était :
• 627 personnes. 
• 26 adhésions au PCF.
• 75 l'Humanité spéciale Europe vendues. 
• Plusieurs stands comme celui de la CGT, « Des livres en lutte »,
des Lecteurs De l'Huma Bonneuil, des écrivains comme Gérard Le
Puill ou Frédéric Boccara qui ont dédicacé leurs livres.
• Des gilets jaunes qui ont tenu à avoir une présence mobile pour
échanger. 
• 123 militants communistes qui ont pris une part dans l’organisa-
tion et 45 camarades qui ont tout donné dans la soirée.

Le Banquet de Bonneuil c’était des discours
avec beaucoup de fond politique :
• Mimouna, syndicaliste qui avec ses collègues a vaincu les direc-
tives mercantiles de la direction à la MAS.
• Mireille Cottet, militante de l’éducation publique et populaire qui
a dénoncé la réforme Blanquer en donnant des alternatives à tra-
vailler. 
• Antonin Lahmar qui au nom de la section de Bonneuil a donné des
perspectives politiques pour la campagne de terrain. 
• Patrick Douet, qui a expliqué le sens d’être élu, le sens du ras-
semblement pour l’intérêt des citoyens, avec comme boussole la
justice sociale. Un grand merci à Patrick de mener la bataille pour
les municipales de 2020. Il est notre fierté et notre porte-drapeau
pour faire aboutir nos idées. 
• Ian Brossat, qui nous a fait vibrer, qui nous a rendu notre fierté
d’être communiste, en attaquant le capital qui vole les salariés, en
donnant des perspectives politiques pour Une Autre Europe de
paix, de la solidarité, démocratique, une Europe des gens contre
celle de l’argent. µ



Ainsi, le 8 avril 2019 à Milan, Matteo Salvini a lancé un
appel pour une alliance des nationalistes en vue des
élections européennes du 26 mai prochain. M. Salvini,

parlant au nom de ses alliés de l’Europe des nations et des libertés
(essentiellement le Rassemblement national (RN) de France et le
Parti pour la liberté néerlandais (PVV) a plaidé, avec ses invités
de l’AfD allemande, du Parti du peuple danois et des « Vrais Fin-
landais » pour un rassemblement du « bon sens » qui « s’oppose
aux eurocrates, aux bien-pensants et aux banquiers qui gouver-
nent l’Union ». Il a l’intention de conclure la campagne des élec-
tions européennes le 18 mai prochain à Milan où il compte sur la
présence d’une dizaine de partis de ce front de l’ultra-droite. Leurs
intentions ne sont plus de simplement contester l’Union euro-
péenne, mais maintenant de peser sur les choix du Parlement eu-
ropéen.

Ces mouvements parviendront-ils à surmonter leur diversité
pour s’unir ?
C’est une des questions des mois à venir, mais il est certain que
cette ultra-droite autoritaire et liberticide partage un fonds com-
mun, prônant économie néolibérale, politique identitaire, ultra-
nationalisme, rejet de la mondialisation, xénophobie exacerbée
sur fond d’hostilité à l’Islam, rejet du multiculturalisme. Certes,
des différences existent entre ses différentes formations comme
sur la solidarité avec les pays du sud et les relations avec la Rus-
sie. Mais, Matteo Salvini veut profiter de sa popularité dans son

pays pour dépasser ces différences et permettre le rassemblement
du Front nationaliste en mettant au centre de la campagne des
élections européennes les politiques migratoires et le retour des
frontières. Marine Le Pen a même théorisé dans son manifeste
pour une Europe des nations que les frontières sont un outil pour
l’écologie. En effet, pour le Rassemblement national, l’écologie
passe d’abord par la protection des frontières et des nations en
théorisant l’idée du « localisme » et de celui qui est enraciné dans
son pays est plus « écolo » que celui qui est nomade. On voit bien
que derrière le visage écologique du RN, c’est l’obsession de l’im-
migration qui justifie tout.

C’est aussi le cas au Danemark et en Finlande, où les partis d’ex-
trême droite, le Parti populaire danois et le parti « les Vrais Fin-
landais » justifient leur politique anti-migratoire pour pouvoir
conserver leurs droits sociaux. Ils expliquent que pour éviter les
politiques d’austérité, il faut fermer les frontières.

Tout cela se passe sous le regard très attentif de Steve Bannon
qui, après avoir contribué à faire gagner Donald Trump aux États-
Unis, voudrait bien aider à fédérer les extrêmes droites euro-
péennes à l’approche du scrutin du 26 mai. Des liens s’esquissent,
notamment via des think tanks et peut-être des financements,
mais les poids lourds du nationalisme européen restent encore un
peu distants. Cependant, une internationale des extrêmes droites
essaie de prendre forme sur le plan idéologique, se définissant

comme populiste, nationaliste, souverainiste, avec une tendance
traditionaliste comme le dit Bannon dans une interview faite en
France il y a quelques jours.

Inutile de démontrer que l’extrême droite en Europe a déjà com-
mencé à influencer les décisions politiques, il suffit de constater
ce qui s’est passé sur les politiques migratoires et en particulier
durant les dramatiques épisodes concernant les bateaux des ONG
en Méditerranée. C’est bien M. Salvini qui a réussi à imposer son
choix, la politique des ports fermés réactive les routes par voie
terrestre. Il y a « une course » entre les pays pour ne pas accepter
les migrants, une course contre la solidarité, contre la liberté de
circulation dictée par des raisons politiques intolérables, déclare
Filippo Grandi, haut-commissaire des Nations unies pour les ré-
fugiés.

Difficile de dire à l’heure actuelle si les tentatives de rassemble-
ment vont fonctionner mais il est évident que l’arrivée de Matteo
Salvini au gouvernement avec l’aide du Mouvement 5 étoiles est
un élément important qui a donné de nouvelles ambitions à cette
ultra-droite. µ

Cécile Dumas
responsable-adjointe du secteur International

chargée des enjeux migratoires
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PLANÈTE

L’heure du rassemblement pour
l’ultra-droite populiste européenne ?
Élection après élection, les partis prônant le repli national, le retour des fron-
tières, la contestation de l’Union européenne influent sur les choix politiques eu-
ropéens. Il ne faut pas oublier que cette extrême droite, cette ultra-droite
s’installe maintenant dans diverses coalitions gouvernementales de plusieurs
pays d’Europe : Autriche, Hongrie, Slovaquie, Bulgarie, Italie, Finlande, etc.

Europe



“ Nous sommes à un an des prochaines élections muni-
cipales dont le 1er tour se tiendra le 22 mars 2020. Les
comptes de campagne ouvriront le 1er septembre 2019

et la date limite de dépôt des candidatures est fixée au 5 mars 2020.
Tout en amplifiant la campagne des européennes dans les 70 jours à
venir et en priorisant notre mobilisation pour passer la barre des 5 %,
nous avons donc aussi à préparer tout de suite ces échéances. (…) Notre
parti, même affaibli, reste une référence dans de nombreux territoires
et bénéficie d’un réseau d’élu·e·s significatif mais avec des zones
blanches ou d’affaiblissement important et quelques départements bé-
néficiant d’une forte implantation.
(...) À gauche, la question du rassemblement, qui a échoué aux euro-
péennes, va se poser très vite dans les villes de reconquêtes face à la
droite ou l’extrême droite comme dans celles que nous gérons, avec un
scrutin majoritaire qui pousse, de fait, au rassemblement. Soyons très
attentifs à l’aspiration citoyenne à investir la politique, anticipons ces
questions. Prenons à bras-le-corps la question des intercommunalités
et des compétences pour bien réfléchir au-delà des listes municipales
au fléchage dans les intercommunalités. La mobilisation pour la survie
de la commune, pour sa libre administration et le refus de la mise sous
tutelle budgétaire par la contractualisation doit être un des liens forts
pour lier la campagne des européennes, nos propositions pour la France
et la campagne des municipales. La défense de la commune, la revitali-
sation des territoires, la présence de services publics, le logement pour
toutes et tous, la gratuité des services pour toutes et tous ou les plus
fragiles, la mobilité, l’urbanisme, l’habitat, la démocratie participative
doivent aussi faire sens.
Ces élections constitueront aussi pour nous, comme pour toute la

gauche, un moment de rassemblement face à Macron et à ses politiques
de casse des services publics et de recentralisation, autour de l’asphyxie
budgétaire des collectivités. L’inégalité territoriale sera au cœur des
débats pour nos communes. Une école, un collège, un lycée, une fac, une
poste, une gare, une agence pôle emploi, un commissariat, un hôpital,
une maternité, nous en voulons au plus près, partout. Notre rôle de parti
doit être de jouer les incubateurs pour passer des aspirations, des co-
lères, des luttes et des problèmes, à des projets municipaux et des listes
de rassemblement.
Le projet sera le ciment de l’union et de la constitution de la liste avec
une démarche citoyenne qui dépassera les accords politiques tradition-
nels. Nationalement comme localement, la question du rassemblement
à gauche ne se posera pas que simplement par un accord entre partis, il
y aura une dimension de liste citoyenne de co-élaboration de la liste et
du projet en même temps.

Le rôle de notre parti
Le PS est profondément affaibli dans beaucoup d’endroits et n’aura pas
la même autorité nationale, même s’il garde des moyens matériels im-
portants. La FI, EELV, Génération.s ont peu d’implantations municipales
mais, notamment dans les grandes villes, ils auront des ambitions im-
portantes. Dans ce contexte où les forces politiques sont multiples et
très fragiles, la seule méthode valable, qui permet de construire soli-
dement, est de travailler à impliquer les citoyens et citoyennes, de bout
en bout, dans la construction du projet municipal et dans celle de la liste.
Il faut qu’ils s’en sentent propriétaires et porteurs. Cela change le rôle
de notre parti mais le ramène aussi à son ADN de 1936, de 1944, de 1971 :

faire que les classes populaires se mêlent de leurs affaires, fassent de
la politique, accèdent aux mandats électifs.
Nous invitons les élus et responsables communistes :
- à organiser la réflexion locale des communistes sur les politiques à
mettre en œuvre dans leur ville ;
- à élargir les ateliers de travail de nos militants au plus grand nombre
de citoyens ;
- à désigner les chefs de file ou têtes de liste du PCF dans les villes de
plus de 10 000 habitants pour le CN de juin. Concernant les villes de plus
de 20 000 habitants, le CN est associé.
(...) Nos objectifs doivent être : de garder nos villes, de consolider nos
positions ; de conquérir et de reconquérir des villes ; de faire élire le
plus grand nombre de maires, d’adjoints, d’élus municipaux et commu-
nautaires.” µ

Pour le secteur élections
Pierre Lacaze, Karina Kellner, Adrien Tiberti, Yann Le Pollotec

Municipales 2020 • Premiers éléments
La question des élections municipales de 2020 était à l’ordre du jour de la réunion des secrétaires départementaux
du 13 avril dernier. Pierre Lacaze présentait le rapport. On trouvera ci-dessous des extraits d’une note du secteur
Élections du PCF.
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2, place du Colonel-Fabien - Paris 19e - COMITÉ DE RÉDACTION : Igor Zamichiei (directeur), Yann Henzel, Méline Le Gourriérec, Gérald Briant, 
Laurence Patrice, Yann Le Pollotec, Emilie Lecroq, Julia Castanier, Denis Rondepierre, Lydia Samarbakhsh, Julien Zoughebi. 
RÉDACTION : Gérard Streiff (Tél. : 01 40 40 11 06) Mèl : communistes@pcf.fr RELECTURE : Jacqueline Lamothe

SOUSCRIPTION

Je verse :………......€
NOM : ......................................................................... PRÉNOM :..........................................................

ADRESSE :.................................................................................................................................................

.......................................................................................................................................................................

CODE POSTAL........................ Ville........................................................................................................

Chèque à l’ordre de “ANF PCF” 
2 place du Colonel-Fabien 75167 Paris Cedex 19
Si vous êtes imposable vous pouvez déduire 66 % de ce montant.

ÇA COCOGITE



<<
  /ASCII85EncodePages false
  /AllowTransparency false
  /AutoPositionEPSFiles true
  /AutoRotatePages /None
  /Binding /Left
  /CalGrayProfile (Dot Gain 20%)
  /CalRGBProfile (sRGB IEC61966-2.1)
  /CalCMYKProfile (U.S. Web Coated \050SWOP\051 v2)
  /sRGBProfile (sRGB IEC61966-2.1)
  /CannotEmbedFontPolicy /Error
  /CompatibilityLevel 1.3
  /CompressObjects /Tags
  /CompressPages true
  /ConvertImagesToIndexed true
  /PassThroughJPEGImages true
  /CreateJobTicket false
  /DefaultRenderingIntent /Default
  /DetectBlends true
  /DetectCurves 0.0000
  /ColorConversionStrategy /CMYK
  /DoThumbnails false
  /EmbedAllFonts true
  /EmbedOpenType false
  /ParseICCProfilesInComments true
  /EmbedJobOptions true
  /DSCReportingLevel 0
  /EmitDSCWarnings false
  /EndPage -1
  /ImageMemory 1048576
  /LockDistillerParams false
  /MaxSubsetPct 100
  /Optimize true
  /OPM 1
  /ParseDSCComments true
  /ParseDSCCommentsForDocInfo true
  /PreserveCopyPage true
  /PreserveDICMYKValues true
  /PreserveEPSInfo true
  /PreserveFlatness true
  /PreserveHalftoneInfo false
  /PreserveOPIComments true
  /PreserveOverprintSettings true
  /StartPage 1
  /SubsetFonts true
  /TransferFunctionInfo /Apply
  /UCRandBGInfo /Preserve
  /UsePrologue false
  /ColorSettingsFile (None)
  /AlwaysEmbed [ true
  ]
  /NeverEmbed [ true
  ]
  /AntiAliasColorImages false
  /CropColorImages true
  /ColorImageMinResolution 300
  /ColorImageMinResolutionPolicy /OK
  /DownsampleColorImages true
  /ColorImageDownsampleType /Bicubic
  /ColorImageResolution 200
  /ColorImageDepth -1
  /ColorImageMinDownsampleDepth 1
  /ColorImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeColorImages true
  /ColorImageFilter /DCTEncode
  /AutoFilterColorImages true
  /ColorImageAutoFilterStrategy /JPEG
  /ColorACSImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /ColorImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /JPEG2000ColorACSImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /JPEG2000ColorImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /AntiAliasGrayImages false
  /CropGrayImages true
  /GrayImageMinResolution 300
  /GrayImageMinResolutionPolicy /OK
  /DownsampleGrayImages true
  /GrayImageDownsampleType /Bicubic
  /GrayImageResolution 200
  /GrayImageDepth -1
  /GrayImageMinDownsampleDepth 2
  /GrayImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeGrayImages true
  /GrayImageFilter /DCTEncode
  /AutoFilterGrayImages true
  /GrayImageAutoFilterStrategy /JPEG
  /GrayACSImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /GrayImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /JPEG2000GrayACSImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /JPEG2000GrayImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /AntiAliasMonoImages false
  /CropMonoImages true
  /MonoImageMinResolution 1200
  /MonoImageMinResolutionPolicy /OK
  /DownsampleMonoImages true
  /MonoImageDownsampleType /Bicubic
  /MonoImageResolution 600
  /MonoImageDepth -1
  /MonoImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeMonoImages true
  /MonoImageFilter /CCITTFaxEncode
  /MonoImageDict <<
    /K -1
  >>
  /AllowPSXObjects false
  /CheckCompliance [
    /None
  ]
  /PDFX1aCheck false
  /PDFX3Check false
  /PDFXCompliantPDFOnly false
  /PDFXNoTrimBoxError true
  /PDFXTrimBoxToMediaBoxOffset [
    0.00000
    0.00000
    0.00000
    0.00000
  ]
  /PDFXSetBleedBoxToMediaBox true
  /PDFXBleedBoxToTrimBoxOffset [
    0.00000
    0.00000
    0.00000
    0.00000
  ]
  /PDFXOutputIntentProfile (None)
  /PDFXOutputConditionIdentifier ()
  /PDFXOutputCondition ()
  /PDFXRegistryName ()
  /PDFXTrapped /False

  /CreateJDFFile false
  /Description <<
    /CHS <FEFF4f7f75288fd94e9b8bbe5b9a521b5efa7684002000410064006f006200650020005000440046002065876863900275284e8e9ad88d2891cf76845370524d53705237300260a853ef4ee54f7f75280020004100630072006f0062006100740020548c002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e003000204ee553ca66f49ad87248672c676562535f00521b5efa768400200050004400460020658768633002>
    /CHT <FEFF4f7f752890194e9b8a2d7f6e5efa7acb7684002000410064006f006200650020005000440046002065874ef69069752865bc9ad854c18cea76845370524d5370523786557406300260a853ef4ee54f7f75280020004100630072006f0062006100740020548c002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e003000204ee553ca66f49ad87248672c4f86958b555f5df25efa7acb76840020005000440046002065874ef63002>
    /DAN <>
    /DEU <>
    /ESP <>
    /ITA <>
    /JPN <FEFF9ad854c18cea306a30d730ea30d730ec30b951fa529b7528002000410064006f0062006500200050004400460020658766f8306e4f5c6210306b4f7f75283057307e305930023053306e8a2d5b9a30674f5c62103055308c305f0020005000440046002030d530a130a430eb306f3001004100630072006f0062006100740020304a30883073002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e003000204ee5964d3067958b304f30533068304c3067304d307e305930023053306e8a2d5b9a306b306f30d530a930f330c8306e57cb30818fbc307f304c5fc59808306730593002>
    /KOR <FEFFc7740020c124c815c7440020c0acc6a9d558c5ec0020ace0d488c9c80020c2dcd5d80020c778c1c4c5d00020ac00c7a50020c801d569d55c002000410064006f0062006500200050004400460020bb38c11cb97c0020c791c131d569b2c8b2e4002e0020c774b807ac8c0020c791c131b41c00200050004400460020bb38c11cb2940020004100630072006f0062006100740020bc0f002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e00300020c774c0c1c5d0c11c0020c5f40020c2180020c788c2b5b2c8b2e4002e>
    /NLD (Gebruik deze instellingen om Adobe PDF-documenten te maken die zijn geoptimaliseerd voor prepress-afdrukken van hoge kwaliteit. De gemaakte PDF-documenten kunnen worden geopend met Acrobat en Adobe Reader 5.0 en hoger.)
    /NOR <>
    /PTB <>
    /SUO <>
    /SVE <>
    /ENU (Use these settings to create Adobe PDF documents best suited for high-quality prepress printing.  Created PDF documents can be opened with Acrobat and Adobe Reader 5.0 and later.)
    /FRA <>
  >>
  /Namespace [
    (Adobe)
    (Common)
    (1.0)
  ]
  /OtherNamespaces [
    <<
      /AsReaderSpreads false
      /CropImagesToFrames true
      /ErrorControl /WarnAndContinue
      /FlattenerIgnoreSpreadOverrides false
      /IncludeGuidesGrids false
      /IncludeNonPrinting false
      /IncludeSlug false
      /Namespace [
        (Adobe)
        (InDesign)
        (4.0)
      ]
      /OmitPlacedBitmaps false
      /OmitPlacedEPS false
      /OmitPlacedPDF false
      /SimulateOverprint /Legacy
    >>
    <<
      /AddBleedMarks false
      /AddColorBars false
      /AddCropMarks false
      /AddPageInfo false
      /AddRegMarks false
      /ConvertColors /ConvertToCMYK
      /DestinationProfileName ()
      /DestinationProfileSelector /DocumentCMYK
      /Downsample16BitImages true
      /FlattenerPreset <<
        /PresetSelector /MediumResolution
      >>
      /FormElements false
      /GenerateStructure false
      /IncludeBookmarks false
      /IncludeHyperlinks false
      /IncludeInteractive false
      /IncludeLayers false
      /IncludeProfiles false
      /MultimediaHandling /UseObjectSettings
      /Namespace [
        (Adobe)
        (CreativeSuite)
        (2.0)
      ]
      /PDFXOutputIntentProfileSelector /DocumentCMYK
      /PreserveEditing true
      /UntaggedCMYKHandling /LeaveUntagged
      /UntaggedRGBHandling /UseDocumentProfile
      /UseDocumentBleed false
    >>
  ]
>> setdistillerparams
<<
  /HWResolution [2400 2400]
  /PageSize [612.000 792.000]
>> setpagedevice


